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  I. RÉSUMÉ DE LA PIÈCE


  
    

  


  Acte I «Une représentation à l’Hôtel de Bourgogne»


  En 1640, à l’Hôtel de Bourgogne, la représentation de Clorise va commencer. Un public nombreux va assister à La Clorise, une pastorale de Balthasar Baro. Dans la foule se mêlent bourgeois, voleurs, soldats, membres de la petite noblesse ainsi qu’un père qui veut faire découvrir le théâtre à son fils. Dans la salle se trouve aussi Roxane, une jeune femme précieuse, mais aussi Christian de Neuvillette, un jeune noble de province secrètement amoureux d’elle, et le comte de Guiche qui a lui décidé de marier Roxane à l’un de ses amis le Marquis Valvert. La pièce commence. Le rideau est à peine levé qu’intervient Cyrano, cousin de Roxane. Il interrompt la tirade de Montfleury, l’un des acteurs, et le chasse. Valvert intervient alors en se moquant du nez de Cyrano. Celui-ci déclame alors une tirade faisant l’éloge de son long appendice (la célèbre «tirade des nez»). Le marquis, qui n’a pas l’éloquence de Cyrano, est la risée de la salle. Le calme revient ensuite. Cyrano, lui aussi secrètement amoureux de sa cousine Roxane, a malgré sa laideur le bonheur d’apprendre que celle-ci lui donne rendez-vous le lendemain. Fou de joie, Cyrano, dont les forces se décuplent soudain, se lance à la défense d’un ami à qui cent hommes ont tendu un guet-apens à la porte de Nesle.


  Acte II «La rôtisserie des poètes»


  Cyrano a rendez-vous avec Roxane chez son ami, le restaurateur Ragueneau. Ensemble ils évoquent leur enfance; puis la jeune femme révèle à Cyrano qu’elle n’est pas amoureuse de lui, mais d’un jeune homme qu’elle lui demande de protéger. Elle ne lui a jamais parlé, mais connaît son nom: il s’agit de Christian de Neuvillette, dont elle a croisé le regard lors d’un spectacle à la Comédie. Christian vient d’entrer comme cadet dans la compagnie de Cyrano. Malgré son désespoir, Cyrano accepte la demande de sa cousine. Il se prend finalement de sympathie pour Christian et, ce dernier avouant son incapacité à parler d’amour, lui propose de l’aider à conquérir Roxane. L’affaire est entendue: Cyrano écrira les lettres d’amour à sa place. Christian accepte, ne se doutant pas que c’est un moyen pour Cyrano d’exprimer son amour.


  Acte III «Le baiser de Roxane»


  Bien que courageux et bel homme, Christian est incapable d’avouer ses sentiments à Roxane. Alors qu’il vient lui faire sa déclaration d’amour sous son balcon, elle se plaint de son manque de conviction. Cyrano caché dans l’ombre intervient pour la séduire. La jeune femme est séduite par son esprit. Subjuguée, elle embrasse alors Christian, qu’elle trouve désormais si éloquent. Non seulement Cyrano accepte ce geste, mais il va même jusqu’à arranger aussitôt leur mariage afin de les protéger du comte de Guiche. Alors qu’un capucin accomplit la cérémonie, Cyrano retient le comte à la porte en lui racontant en détail comment il est tombé de la Lune. Le mariage est finalement conclu, mais, pour se venger, le comte envoie Christian et Cyrano combattre au siège d’Arras.


  Acte IV «Les Cadets de Gascogne»


  Bloqués par les Espagnols, les Gascons sont affamés et se découragent. Cyrano, lui, franchit fréquemment les lignes ennemies pour faire parvenir ses lettres à Roxane (toujours au nom de Christian), et ce au péril de sa vie. Bouleversée par ces lettres, Roxane parvient à se rendre au siège d’Arras avec un carrosse rempli de vivres, afin de prouver son amour à Christian. Mais ce dernier vient de comprendre que Cyrano est en fait amoureux de Roxane, et que cette dernière aime en réalité la personne qui a écrit toutes ces lettres d’amour. Il exige alors de Cyrano qu’il se avoue la vérité à sa cousine, et court au combat afin de mourir. Il s’éteint d’ailleurs dans les bras de Roxane en lui laissant une dernière lettre écrite par son ami. Cyrano décide de se taire.


  Acte V: «La gazette»


  En 1655, soit 15 ans plus tard, Roxane est au couvent depuis la mort de Christian. Cyrano lui rend visite régulièrement et, ce jour-là, arrive blessé à la tête suite à une embuscade organisée par ses ennemis. Gravement touché, il n’avoue pas à Roxane qu’il est mourant, et lui demande simplement de pouvoir lire la dernière lettre laissée par Christian. Il le fait avec une si grande émotion et une telle aisance que Roxane s’interroge. Troublée, elle reconnaît cette voix entendue il y a des années du haut du balcon. Elle comprend alors que c’est de Cyrano dont elle a toujours été vraiment amoureuse. Elle croit retrouver son amour perdu; mais elle le perd en fait doublement, car Cyrano va mourir. Cyrano meurt heureux, après avoir une dernière fois brandi son épée pour affronter la mort.


  II. ANALYSE DES PRINCIPAUX PERSONNAGES


  
    

  


  Cyrano de Bergerac est le personnage pivot de la pièce, véritable moteur de l’action. Rostand a développé un personnage d’une extrême richesse et très complexe, capable par sa seule humanité de nourrir l’ensemble de l’action. Car c’est bien grâce à lui que la pièce doit sa longévité. Héros romantique, âme intrépide, voire téméraire à certains moments («Il me faut des géants», page 92), beau parleur, insolent, mais aussi tendre, torturé et ambigu, pétri de contradictions, il fait passer le personnage d’un adolescent parfois à un homme mature à d’autres moments, en passant par des phases à la limite du bouffon à l’italienne.


  La grande force de Cyrano c’est de pouvoir éveiller chez le public une certaine tendresse à son égard, du moins une grande sympathie. Certes, il est laid: son handicap du nez proéminent est connu de tout le monde, mais cela le rend attachant. Il en va de même de son mépris des grandeurs qui asservissent, de son franc parler, de sa passion pour Roxane qui va jusqu’au sacrifice au profit de Christian. En vérité, il faut bien le souligner, il n’est pas toujours sympathique. Moqueur, incisif, parfois même méchant et amer, il a aussi un côté sombre. Mais son apparence de héros blessé, la détresse du personnage lui rappelle les faveurs du public.


  Il y a donc une évolution dans le positionnement du personnage dans la pièce. En tant que lecteurs ou spectateurs, nous avons d’abord accès au côté extraverti de l’homme qui prend le théâtre à parti dans l’Acte I. Mais petit à petit, ce sont bien ses zones obscures qui se dévoilent, ajoutant à la complexité du personnage. Quoi qu’il en soit c’est un homme libre («être seul, être libre, vivant sans pactes / Libre dans sa pensée autant que dans ses actes», page 291), libre de tout sauf de sa laideur. Il garde cependant toujours une impression de «raté», jusqu’au bout: «J’aurai tout manqué même ma mort» (page 310), et ce malgré son goût du «panache».


  Roxane est la cousine de Cyrano. Ils ont passé la plupart de leurs étés ensemble, étant enfants, à Bergerac. Sa personnalité évolue tout au long des cinq actes. La pièce s’ouvre en effet sur une Roxane précieuse fréquentant l’Hôtel de Bourgogne et les salons mondains, aguicheuse et puérile. Puis petit à petit les lettres écrites depuis Arras la transforment et elle devient une héroïne, plus adulte, de même que son amour, d’abord amour physique pour un joli garçon, devient de plus en plus pur, absolu. Elle se dégage du paraître au point de pouvoir aimer un homme laid.


  Christian de Neuvillette est un jeune et beau provincial qui s’apprête à rentrer chez les Cadets de Gascogne au début de la pièce. Il ne manque pas de courage. Amoureux de Roxane, il en est aimé en retour. Grâce à l’aide de Cyrano, qui lui souffle ses mots, il séduit Roxane et l’épouse. Malgré tout, sa beauté laisse présager une sottise certaine que Roxane anticipe rapidement.


  De Guiche incarne le rôle de l’opposant jusqu’au quatrième Acte. Du rival poltron il parvient à devenir un sage désabusé.


  Le Bret est le confident, une sorte de double de Cyrano. Il ne parvient pas cependant à socialiser son ami.


  Le pâtissier Ragueneau est le contraire heureux de Cyrano, celui qui dans la pièce nourrit les poètes.


  III. THÈMES PERTINENTS POUR ABORDER LA PIÈCE


  
    

  


  Cyrano, un personnage ancré dans la réalité


  Edmond Rostand s’est inspiré de Savinien de Cyrano de Bergerac (1619-1655). Il n’était pas d’origine Gascogne cependant. Né à Paris dans une famille bourgeoise et après quelques années à la campagne, il retourna ensuite à paris et, jeune homme, mena une vie turbulente dans les cabarets parisiens. Son nez, comme le personnage de la pièce, était disproportionné et il en riait. Il fut tour à tour mousquetaire, et son courage devint légendaire; mais après des blessures qui l’écartèrent d’une carrière militaire pourtant prometteuse, il se lança dans la littérature et entra au service du duc d’Arpajon. Son écriture est burlesque, animée d’un humour décapant, notamment dans ses Lettres (1654). Il adhère à l’idéal du mouvement libertin, qui considère que le monde est matière avant tout, et prône l’athéisme. Les libertins remettent aussi en cause l’ordre de la société, rêvant d’une plus grande liberté. Mais remettre en cause la religion et avec elle le pouvoir royal n’est pas sans risque et Cyrano en fit les frais. Ainsi sa tragédie La Mort d’Agrippine est-elle interdite. Ce n’est qu’un exemple parmi d’autres de la censure dont il fit les frais. Ses idées libertines et son athéisme lui attirèrent beaucoup d’ennemis, et il mourut d’ailleurs des suites d’un accident qui rappelait beaucoup un attentat, puisqu’il reçut une poutre sur la tête en passant sous un échafaudage–évènement repris par Edmond Rostand. De plus, Cyrano avait bien une cousine appelée Roxane et mariée à un baron, Christophe de Neuvillette. Le comte de Guiche est aussi un personnage historique, de même que le comédien Montfleury et même Ragueneau, que Molière mettra aussi en scène par la suite.


  Cependant l’écrivain a su s’éloigner du personnage historique. Ainsi l’idylle amoureuse est une pure invention. On ne peut donc pas parler de copie conforme. Rostand a construit un personnage haut en couleur, l’a embelli, l’a en quelque sorte taillé sur mesure pour sa pièce.


  Les forces de la pièce


  Un style enlevé et bien construit


  La pièce de Rostand comprend tous les éléments pour connaître un grand succès: une intrigue sentimentale parfaitement construite, avec de nombreux rebondissements; un rythme effréné, un mouvement constant, une ébullition dramatique où l’action va parfois plus vite que les sentiments, un style enlevé.


  On y trouve aussi bien des éléments comiques (ainsi le nez de Cyrano qui, comme il le déclare lui-même, le «précède d’un quart d’heure») que des sentiments forts en lien avec l’intrigue amoureuse. Par la suite la pièce se charge d’éléments de plus en plus sérieux, de plus en plus sombres, voire pathétiques, jusqu’à devenir un drame romantique. Car Rostand est d’abord un romantique qui, comme Hugo ou Musset, a


  Un intérêt littéraire


  

  

  

  Un intérêt documentaire (historique et social)


  

  Un intérêt philosophique
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